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SONNET XVI
v I

: Sur les Ciens.

| 'Auts & vaftes Lambris, d’éternclle Stru&ture,
L AlIncorruptibles Cicus, divins compartimens ;
 Votites d'argent & d’or, {uperbes Batimens ,

| Dont, fans Art, Dicu forma la neble Architeéturce:

i Globes, de fi parfaite & i riche Figure;

Si conftans, fi legers, en tous vos Mouvemens;
Qui dans votre ample Sein logez les Elémens ;
Xt qui fervez de Comble a toute la Nature :

De votte augufte Front quand je voy la rondeur;
LI - Les graces, les trefors, la pompe, & Ia {plendeur ;
Les diamans, 1'azur, le eryftal, & la flime::

Percéde vos rayons , éblout de vos feus,
Je ne puis retenir ce tranfport de mon Ame,
O quele Maitre eft Grand , qui vous fit i pompeus?
,&;'Nonobflvhm cette incorruption, les plus.anciens Do&teursont cr&
* ue le Ciel éroit d’une matiere élémentaire , tenant de la nature
v gcl'Eau , & de I'Air. ,
§. La Fjgure ronde eft 'un Emblémede 1a Divinité , tanc elle eft
17 noble & excellente. Aulli eft-ce la Figure 1a plus-capable, 8 ot
il n'y a ni commencement, ni'fin. ‘ ?

g4. La Beauré du Ciel nous fait voil qu'il y a un Dieu ( Galien. )
& fon mouvement ¢ft I'Harmonie d¢ Pytagorc , qui nous pus

blic Ja Glojre de fon Crecateur,






